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Ouglitch : le revenu touristique retarde la crise industrielle
Description

Notre derniAre escale avant da??arriver A Moscou est restA©e cAOGIA bre dans 14??histoire
russe pour avoir AOtA© le thA©Actre de 1a??assassinat du dernier hA@ritier de la dynastie des
Rurikides, Dimitri. Les touristes, qui se pressent aujourda??hui sur les lieux de la mort du
dernier fils da??lvan le Terrible, rAO©veillent en A©tA© les 35A 000 habitants de cette petite ville
de la??arrondissement de laroslavl qui peine A sortir de la crise ses industries traditionnelles,
notamment ses cA©IA bres usines da??horlogerie.

Un funeste jour de mai, le petit garAgon, A¢gA© de neuf ans, trouve la
mort dans des circonstances mystAC©rieuses. AprA’s une sanglante
A©meute populaire, les enquAdteurs moscovites concluent A un
accident. Cette thA'se laisse encore aujourda??hui les historiens
dubitatifs. En tout cas, avec Dimitri, sa??ACteint la lignA©e des
dynastes qui se rA©clament de 1a??hAcCritage de Rurik, le fondateur
mythique de 1&??Etat russe. La??une des plus graves crises politiques
de 1a??histoire du pays, marquA©e par Ia??invasion polonaise qui se
terminera avec l1a??A®lection du premier Romanov, Michel Feodorovitch, sd??ouvre dans les mois qui
suivent. L&??un des plus cACIA bres ensembles architecturaux de 1a??Anneau da??0r (1) se dresse
aujourda??hui sur les lieux du crime. Les fresques A la??italienne de 14??A©glise au bulbes bleus
ACtoilA®s de Saint-Dimitri-sur-le-Sang-VersA©, construite au XVllle siA'cle au cAtA© de la
cathA©drale de la??Annonciation, dans le kremlin da??Ouglitch, traduisent la fascination exercA©e
par cette mort mystACrieuse sur les artistes au fil des siA cles.
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Les touristes qui viennent aujourda??hui, principalement par voie
fluviale, dans cette petite ville situA©e dans le district administratif de
laroslavl, A 300 km de Moscou, ne font pas exception A cette rA"gle.
Leur arrivA©e saisonniA're occupe A prA’s da??un millier de familles,
employA©es dans le secteur du tourisme: marchands de souvenirs,
guides polyglottes, formA©s A 1a??UniversitA© de laroslavl,gardiennes
fidA"les des musA©es du Kremlina?! MA2me lesbabouchkas en bottes QR -
de feutre, posant complalsamment sur les photographles da’>’?|ntent|onethnographlque profltent A
leur maniAre des retombA®es financiAres gAOnAOrA©es par lepassage des bateaux, vendant au
coin de la rue des bouquets de fleurs et des cartes postales.Colonne vertA©brale de la Russie, le
fleuve Volga reste la principale voie de communicationempruntA©e par les touristes dans le pays, bien
que la construction de nouvelles routes permettedA©sormais de relier par exemple Moscou A
Ouglitch en moins de trois heures. Le manqueda??infrastructures hA'teliAres freine nA©anmoins le
dAGveloppement touristique de la petite ville,de mA2me que la lente restauration du patrimoine
architectural; en tA©moigne notamment ladA©crA©pitude des splendides bA¢timents du XVlle siAcle
du monastA're Alexeievski,qua??Acvitent gA©nACralement les groupes de visiteurs.

La A«Suisse de laroslavlA»

Ce dAoveloppement offre nA©anmoins une alternative A©conomique vitale dans une rA©gion dont
les industries traditionnelles peinent A sortir de la crise, qua??il sa??agisse des usines de production
de fromage, de 1a??A®levage industriel de volailles, ou encore de la mA®@tallurgie, liA©e notamment
A la construction automobile, un secteur jadis florissant sur les bords de la Volga et dA©sormais
sAGrieusement concurrencA© dans le pays par les marques A©trangA'res. Fleuron da??Ouglitch,
A«Suisse de laroslaviA» depuis 1943, le fabricant de montres TchaAka connaA®t les pires
difficultA©s depuis la perestroA ka. A«Dans toutes les familles da??Ouglitch, on a un jour travaillA©
chez TchaAka. AprA’s la guerre, des ouvriers de tout le pays, de Penza, de Tchistopol sont venus
travailler iciA», indique Olga, une jeune guide originaire de la ville de laroslavl. A«Mes grands-parents
ont eux-mA2mes travaillA© toute leur vie chez TchaA ka. Mais lorsqua??ils sont partis A la retraite, ils
na??ont jamais AOtA© remplacA©s.A» La firme, qui employait encore 10.000 personnes dans les
annA©es 1970, na??en emploie plus que 2.000 aujourda??hui. Comparativement aux concurrents qui
se sont dA©veloppA©s en lieu et place depuis la perestroAka, elle reste encore la premiA're par le
nombre da??ouvriers. Mais Anna, qui propose sur son stand de souvenirs les traditionnelles montres
A quartz au bracelet dA©corA© da??A©maux colorA@s, reconnaA®t A©galement que A«TchaAka
na??est plus aujourda??hui une entreprise dynamique.A»

Dans la famille da??AlexeA”, 24 ans, designer de montres, on est pourtant restA© dans le secteur de
pA're en fils. A«Toute ma famille a toujours travaillA© chez TchaA ka, comme la majoritA© des gens
da??0uglitch jusqua??au milieu des annA©es 1990A», indique ce jeune pAre. A« Moi-mA2me, aprA’s
avoir obtenu un diplA’'me da??ingAG©nieur mA©canicien A 1a??AcadA©mie technologique da??Etat
de Moscou et effectuA© mon service militaire dans la rA©gion de Moscou, je suis revenu A Ouglitch
pour travailler chez TchaAka. Ja??y suis restA© trois ans.A» Comme beaucoup da??ouvriers de
TchaAka, AlexeA  a AOtA© par la suite A«dA©bauchA©A» par un jeune concurrent, apparu dans les
annA©es 1990, la firme Sokol: A«Ja??y travaille depuis trois ans. La place et le salaire AGtaient
meilleurs. Les projets A©taient A©galement plus intA©ressants: Sokol prA©voit actuellement de se
dA®velopper dans les pays de la CEI (2), 1a??Ukraine, la BiA©lorussie et surtout le Kazakhstan.A»
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Production dA®©localisA©e

A«lLa perestroAka a AOtA© fatale A TchaAka, qui na??a pas rA©ussi A mettre en place de
vACritables projets de dA©veloppementA», ajoute AlexeA™. A«Le problA"'me da??Quglitch, ca??est le
vieillissement de la population et Ia??absence de dynamisme.A» Sokol, qui na??emploie encore A
la??heure actuelle que 200 personnes, mise cependant sur la qualitA© de ses produits, qua??elle juge
bien entendu supA®rieure A celle de ses concurrents, ainsi que sur |a??attractivitA© des prix pour
sortir de la crise industrielle qui touche le pays. Sa production est presque entiArement
dAClocalisA©e. A«Nous achetons nos piA‘ces dA©tachA©es en Suisse, au Japon et en CorAGeA»,
explique AlexeA™. A«Les montres sont ensuite assemblA©es A Ouglitch, A la main, conformA©ment
A la tradition.A»

(1) La??Anneau da??0r dAGsigne les plus anciennes villes de la rA©gion de Moscou.
(2) CommunautA®© des Etats IndA©pendants.
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